
Bonjour, 
 
Après avoir reçu par la poste le dépliant au sujet des nouveaux 
développements envisagés autour de la station de métro Assomption, nous 
sommes profondément inquiètes de la transformation  des deux  terrains 
boisés qui sont directement ciblés par le projet. 
 
Le premier terrain boisé est situé entre la rue de Marseille (au Nord), 
Boulevard de L’Assomption (àl’est), Avenue Pierre de Coubertin (au 
sud) et un stationnement sous le nom Agropur Natrel (àl’ouest). 
 
Le deuxième terrain boisé se situe à la limite de la rue Sherbrooke (au 
Nord), les Résidences LUX (àl’Est), le centre commercial rue Chauveau 
(au Sud), centre commercial àl’ouest (Vinnie Gambini, Beni Hana, 
Fillion 
etc) 
 
Ces deux «îles »de verdure, sont remplies d’arbres matures, mêmes 
centenaires et d’une très dense végétation (plus dense que celui d’un 
parc comme le parc Maisonneuve ou autre), car jusqu’à ce jour, elles 
ont échappés aux aménagements et aux yeux des promoteurs immobiliers 
avides de s’enrichir au nom du développement. Leur présence ressort 
comme deux îles vertes dans un immense océan gris de stationnements de 
camions et autres outillages lourds, bâtiments industriels, autres 
secteurs rasés de végétation ou terrains  demi-abandonnés, ou «en 
attente »depuis des années. 
 
Le projet de réaménagement autour de la station de métro Assomption  
cible leur destruction malgré le fait que l’ensemble des espaces verts 
au sud de la station de métro Assomption et la rue Sherbrooke est déjà 
diminuée à ces deux terrains boisés. Ces deux espaces verts devraient 
être conservés. Ils représentent non seulement la source d’oxygène pour 
nous tous, citoyens qui habitent les quartiers d’alentours, mais ils 
sont des véritables écosystèmes. Pourquoi détruire  ces derniers 
terrains boisés qui préservent encore l’équilibre fragile entre 
animaux, végétaux, micro-organismes si rare retrouvés dans les villes. 
  
Pourquoi l’arrondissement cible à transformer ces derniers terrains qui 
sauvegardent  alentours la qualité de l’air pour nous tous? 
 
Détruire des terrains densément boisés comme ces deux dernières îles 
verts ciblées par le projet PPU Assomption Nord vient de contredire 
tous lesbplans et les campagnes menés de l’arrondissements contre les 
îlot de chaleur et contre les changements climatiques : 
 
Orientation : améliorer la qualité de l’air et réduire les émissions de 
gaz àeffet de serre. 
 
Orientation : assurer la qualitéde vie des milieux résidentiels. 
 
Action15 : contribuer au verdissement et àla réduction des îlots de 
chaleur. 
 
Action16 : valoriser Mercier–Hochelaga-Maisonneuve comme milieu de vie 
familial. 
 
Plan local de développement durable 2011-2015 [PDF - 2,27 Ko - 24 
pages] 



afin de mettre en place des actions concrètes pour améliorer la qualité 
de vie des citoyens 
http://ville.montreal.qc.ca/pls/portal/docs/page/arrond_mhm_fr/media/do
cuments/plan_dev_durable_mhm_2011_2015.pdf 
 
En conséquence, le PPU (projet de Programme particulier d’urbanisme 
Assomption Nord) transformera ces deux derniers terrains boisés en deux 
îlots de chaleur. Déjà l’abattage des nombreux frênes afin de ralentir 
la propagation de l'agrile du frêne cause des importantes pertes dans 
notre paysage urbain dans l’arrondissement Mercier-Hochelaga-
Maisonneuve. Nombreuses cours et jardins autrefois au moins gazonnés 
disparaissent à vue en-dessous des dalles de 
pierres/bèton/terasses/plastiques etc.  
 
La végétation alentour de nous tous diminue vite année après année. 
Si on parle d’un développement vraiment durable et si l’arrondissement 
Hochelaga-Maisonneuve est vraiment  engage àlutter contre les îlots de 
chaleur, c’est surtout ces espaces vertes, ces derniers terrains boisés 
qui devraient être sauvegardés à tout prix. 
 
Sauvegarder la présence d'une végétation dense et assez importante 
comme dans ces deux secteurs devrait êtres une des priorités de nos 
élus. Les projets immobiliers devraient être développés sur les 
nombreux terrains mal gérés qui ne sont pas rares autours de la station 
Assomption. 
 
Cordialement, 
 
Delia Prodan 
Silvan Reste	


